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Le Président souhaite la bienvenue à l’assemblée. 
Mme Delphine Blayat, conseillère municipale déléguée à la vie associative, représente la 
Mairie de Dijon. Elle confirme le soutien de la ville de Dijon à notre association. 
Le représentant du conseil départemental s’est excusé pour son absence. 
La présidente du Crédit Mutuel Enseignants de Dijon s’est excusée pour son absence. 
60 sur 136 Adhérents sont présents ou représentés. 
 
Approbation du PV de l’AG du 24 novembre 2018. 
 
Rapport moral du Président. 
 Je déclare ouverte l’Assemblée Générale de Grandir Au Sénégal 2019. 
Après mon introduction, notre secrétaire vous communiquera le rapport d’activités et ensuite 
le trésorier fera état du rapport financier et vous aurez à vous prononcer sur chacun d’eux. 
Cette année, les mandats de tous les membres du bureau sont arrivés à leur échéance, et nous 
procèderons à de nouvelles élections. 
Notre bureau se réunit officiellement six ou sept fois. Deux de nos administrateurs habitent en 
région parisienne et font le déplacement jusqu’à Dijon avec une certaine assiduité. 
Bien plus souvent les administrateurs, c’est comme cela qu’on appelle les élus du bureau, se 
rencontre en comités réduits ou en commissions pour étudier certains dossiers particuliers. 
Quelques uns ont des spécialités, trésorier, secrétaire, mais les autres s’adaptent aux 
exigences rencontrées tout au long de l’année. Demandes directes issues du terrain, 
obligations administratives, recherches de fonds de toutes sortes. 
Les projets à mettre en place demandent souvent beaucoup de travail car nous découvrons au 
fur et à mesure de l’avancée de ceux-ci des difficultés que nous n’imaginions pas au départ. 
Tout cela est enrichissant certes mais aussi fatiguant. 
Tout ne se passe pas dans la ouate et les personnalités se confrontent, je ne dirais pas 
« s’affrontent », nous veillons à toujours raison garder et ne perdons pas l’objectif de vue, que 
nous devons atteindre ensemble. Nous apprenons beaucoup les uns des autres même à un âge 
où l’on a fait un stock de savoirs mais aussi de certitudes. 
Tout cela pour dire qu’il y a de la place pour de nouveaux membres du bureau et que nous 
avons la possibilité de coopter en cours d’année. 
 
Nous comptons à ce jour plus d’adhérents que l’année dernière et davantage de parrains de 
petits écoliers sénégalais, le plus souvent dans un village éloigné des grandes villes. 
 



96 % des dons et adhésions reçus sont consacrés à l’action au Sénégal. Les membres de 
l’association qui participent aux missions assument la totalité de leurs frais de voyage et 
d’hébergement. 
De nombreux dons modestes ou plus conséquents nous parviennent de particuliers soit 
directement soit à travers des appels que nous lançons sur nos réseaux ou des sites de 
financements participatifs. Je rappelle que l’administration fiscale permet une réduction 
d’impôt égale au 2/3 du don effectué ; pour 100 euros donnés à notre association, le donateur 
déduit 66 euros de ses impôts… encore faut-il en payer ! 
 
Une grande partie des fonds disponibles est le fruit du travail de lobbying mené 
essentiellement par Pierre Lemoine notre trésorier auprès des collectivités territoriales et 
d’entreprises commerciales ou caritatives dont nous avons quelques représentants parmi 
nous (leurs logos figurent sur notre bulletin d’information).  
 Nous travaillons à  trouver un successeur à Pierre qui souhaite mettre la pédale douce sur 
son investissement associatif. 
Sur le plan sénégalais, nous cessons nos interventions dans les écoles qui deviennent 
autonomes ou qui ne prennent pas  le relai et nous en explorons de nouvelles… Ce ne sont pas 
les écoles nécessiteuses qui manquent. 
Seuls les parrainages sont maintenus dans les écoles où nous ne travaillons plus, cela ne nous 
empêche pas d’avoir un œil sur les besoins nouveaux. De cette manière, nous avons eu à 
répondre fin octobre à une demande pressante d’aide alimentaire. En effet l’État Sénégalais 
tarde de plus en plus chaque année à distribuer la dotation alimentaire aux écoles. Chaque 
année nous répondons présents pour les aider au mois de Janvier, cette année nous 
devancerons cette aide par une distribution de riz et d’huile dans toutes les écoles où nous 
avons créé une cantine car l’État fait défaut dès la rentrée. 
 
L’année dernière nous avons lancé des travaux de toutes sortes (construction, aménagements, 
réparations, etc.) dans l’école de FISSEL qui vont nous occuper je l’espère plusieurs missions 
encore (cela dépend des dons dédiés). 
Cette année nous lançons un grand projet qui permettra aux familles de travailler et de leur 
donner une certaine autonomie financière à même d’améliorer leurs conditions de vie et celle 
de leurs enfants dont nous demandons la scolarisation obligatoire. Ce projet « Biochar »  
consiste à fabriquer des briques de combustibles pour la cuisine à partir de biomasse récoltée 
dans les champs et alentours. Moins cher, plus efficace que le charbon de bois, il dégage moins 
de CO2 il est aussi bienveillant pour l’environnement puisque il diminue les coupes de bois 
responsables de la déforestation du Sénégal et préserve des incendies. Ce projet est un 
exemple de coordination de nombreux intervenants. 
  
Naturellement je ne fais pas l’impasse sur un dossier qui nous tient à cœur et nous occupe 
toute l’année, je veux parler des parrainages dont nous entretiendra Dominique après la 
présentation de l’aspect financier de notre activité. 
 
Voilà un survol de notre fonds de commerce si je puis dire, même si ne suis pas un grand 
bavard, je pourrais vous entretenir des heures sur notre présence en terre africaine mais je 
pense que vous êtes des lecteurs assidus de notre bulletin d’information « la GAS…ette », de 
notre page facebook et de notre site internet. 
 
Rapport d’activité 
 Le bureau de l’association s’est réuni 6 fois au cours de l’année 2019. 
Une commission « Biochar » a été créée pour soutenir le projet porté par Majo. Il s’agit de la 
fabrication de charbon de paille, plus économique et écologique que le charbon de bois. De 
plus  ce projet  permettra de faire travailler 13 personnes, dont  des femmes seules avec 
enfants ou en difficulté financière. Cette commission s’est réunie 2 fois. 



Nous avons publié 2 GAS…ettes (notre bulletin d’information). 
Nous avons assisté en avril au concert des Meltings Potes qui encore cette année nous ont fait 
don d’une partie de leur bénéfice. 
Un concert de musique de chambre dans l’église de Marsannay le Bois a réuni une centaine de 
personnes. 
Nous avons participé à un vide-dressing à Dijon, un vide-grenier en Bretagne. 
Une expo vente a été organisée chez Underground. Merci à Gabrielle qui a la gentillesse de 
nous prêter le caveau de sa boutique. 
Une exposition de tableaux a eu lieu encore cette année prés de Grenoble. 
Toutes ces activités sont l’occasion de remplir petit à petit la caisse de l’association pour 
alimenter les chantiers sénégalais. 
Cette année encore nous faisons partir des cartons par container grâce à une association 
partenaire à Avignon. 
Mission 2019. Du 7 janvier au 7 février. 
Nous étions 18 participants répartis dans 3 maisons et travaillant dans 11 villages. 
Un très important projet a occupé une équipe à Bagana Serère où nous avons permis  la 
construction de salles de classe, d’un bureau, d’une cantine, d’un jardin pédagogique et d’un 
clôture d’enceinte pour protéger le tout. C’est un gros projet sur le plan financier qui est en 
train de se terminer et pour lequel de nombreux acteurs institutionnels de la région 
Bourgogne nous ont soutenu par leur financement. 
Nous restons vigilants au fonctionnement des cantines à la création desquelles nous avons 
participé. Cette année encore et comme déjà depuis plusieurs année, nous apportons une aide 
en produits alimentaires (riz, huile) car la dotation de l’etat en la matière fait souvent défaut. 
Nous sommes intervenus dans 2 nouveaux villages Fass Oncade et Fissel où nous avons lancé 
des travaux qui pourraient durer une ou deux années encore. 
Nous avons organisé des parrainages dans un nouveau village (Diokhar). Nous parrainons 
désormais  81 enfants. Je rappelle que l’engagement des parrains et marraines se fait sur au 
moins un cycle scolaire. 
Cette année encore nous avons eu à palier le désistement d’un ou deux parrainage. 
Les parrainages sont sous la tutelle de représentants locaux (des enseignants) présents dans 
chaque école où ils existent.  
Parallèlement  nous persévérons dans le soutien que nous apportons à des groupements de 
femmes dans leur activité de commerce et de production de divers articles (savon, confitures, 
transformation de produits agricoles etc.…). Nous sommes convaincus que : aider les femmes 
en amont apporte du bien-être aux enfants. 
Une 2éme mission a eu lieu du 27 mai au 3 juin. 
Le but premier de cette mission était de faire des repérages pour l’implantation du projet 
« Biochar » (charbon de paille) Majo et Jean-Louis ont rencontré les représentants de la mairie 
de Nguenienne et Mr Diarra, responsable de l’entreprise avec qui nous avons mis en place un 
partenariat. 
Tous les villages où nous intervenons ont été visités afin de faire le point sur les travaux en 
cours. 
Tout au long de l’année nous communiquons avec nos correspondants sénégalais afin de 
d’assurer la continuité des travaux et préparer la mission 2020. 
 Après vote, il est adopté. 
 
Rapport financier.  
Le sixième exercice comptable donne une image des objectifs de notre Association en termes 
de collecte de fonds et de dépenses au 30 septembre 2019  pour la sixième mission au Sénégal 
de janvier 2019 et de la mission de mai 2019. 
 
L’adhésion de 137 personnes (116 en 2017/2018), les dons pour 13 791 €  (+  1680 €), les 
ventes, rallye, tombola pour 6 245 € et 75 parrainages (4 340€) contre 61 l’année précédente,  



prouvent l’intérêt porté à la cause de notre Association pour les enfants du Sénégal. Je vous en 
remercie. 
Une ligne budgétaire doit attirer votre attention, en dépense et en recette, c’est la 
comptabilisation des frais de voyage des 18 bénévoles qui abandonnent leurs frais contre 
dons pour un montant de 12 146 €.  
L’Association considère qu’ils en font un don et de ce fait les bénévoles peuvent récupérer 66 
% de la somme sur leurs impôts. 
A signaler le fait que chaque bénévole finance son voyage et son hébergement et ses repas au 
Sénégal. Chaque frais engagé par GAS est compensé par un don. 
Les frais de fonctionnement s’élèvent à 2 943€, dont 727 € de frais de repas de l’AG 2018, 
payés par les participants, représentent  moins de 3,7% du budget total. 
Nous avons dû faire face à de nouveaux frais : frais bancaires pour l’envoi d’avances à nos 
correspondants au Sénégal sur un compte que nous avons ouvert à la poste de Mbour = 168 
€ ; des frais liés au local mis à notre disposition par la mairie pour stocker le matériel  pour les 
vides greniers = 113€. 
Le bureau de GAS a décidé de quitter ce local, vu les frais prévisibles : chauffage, EDF, impôts 
locaux … et compte tenu que nous ne ferons plus de vide grenier. 
Les frais divers semblent élevés = 1 445 €, ils comprennent des frais de déplacement : 
container à Avignon, compensés par une subvention du FDVA, frais pour aller à Orly, 
compensés par des dons. 
Les PEP BFC nous impriment les documents de communication : plaquette et la GAS…ette. 
Le siège social,  à la maison des associations de la ville de Dijon, nous permet de bénéficier de 
mise à disposition de salles, photocopies à tarif intéressant, et matériel de réunion. 
Janvier 2019 a vu la sixième mission se dérouler pour 18 bénévoles dont 3 nouveaux. 
Les dépenses de mission sont conformes aux prévisions, malgré des demandes d’urgence, soit 
48 257 € dépensés au Sénégal et 829 € dépensés depuis la  France pour la mission.  
Une deuxième mission a eu lieu en mai 2019 pour l’étude de « biochar » et pour vérifier les 
travaux en cours dans les écoles. 
Un budget spécial de 14 800 € a été dépensé pour Bagana Sérère : construction de la dernière 
classe + bureau du directeur, clôture, jardin pédagogique, poulailler. 
Un financement par des dons dédiés + des subventions ont couvert ces dépenses  à hauteur de 
12 000 €. 
Pour les parrainages : 81 enfants ont été parrainés : 20 à Ndoffane, 16 à Ndianda, 16 à Nianiar, 
12 à Fadial, 4 à Mbour dont 2 dans le privé, 1 à Dakar  dans un institut pour malentendant et 
13 à Diokhar (nouvelle école parrainée) : 4 770 €. 
Pour les déplacements = 2 019 €  au Sénégal, le montant est important, il est dû à 
l’allongement de la durée de la mission, au dispersement des chantiers et à la spécialisation de 
certaines activités : ateliers des femmes, parrainages, jardin pédagogiques et aux frais de nos 
correspondants. 
Les dons dédiés d’un montant de 4 638 € couvrent essentiellement des frais liés aux cantines 
et ateliers de femmes, et jardins pédagogiques et à Bagana Sérère. 
Le total des dépenses réelles s’élève 64 436 €,  
Le total des recettes réelles s’élève à 57 665 €. 
La différence  est le résultat de l’exercice comptable, soit un déficit de 6 771 €. 
Ce déficit s’explique par des reports de réception de subventions par rapport aux dépenses 
engagées lors de notre mission : les soldes des  subventions nous parviennent après 
l’engagement des dépenses car elles doivent être justifiées par des factures. 
Au 30 septembre 2019 nos avoirs s’élèvent à 18 406 €, en diminution de 6 771€, déficit de 
l’exercice.  
Le dernier bureau a entériné la mission de janvier 2020, où 15 bénévoles partent de deux à 
quatre semaines en mission. 
Après vote il est adopté. 

 



Le trésorier présente le budget prévisionnel. 
Quitus donné au trésorier. 
 
15 personnes participeront à la mission 2020. Les  travaux de rénovation  commencés dans 
les écoles seront poursuivis. Sols et peinture des murs des classes, construction d’un 
poulailler dans une école, mise en place de jardins pédagogiques. 
Une rencontre avec les enfants parrainés et leurs parents sera organisée dans chaque école. 
 Rendez-vous est pris avec Mr Diarra de BRADES (Bureau de Recherche Action pour le 
Développement Solidaire) et Thiéléme de Ngueniéne pour la mise en route du projet Biochar : 
formation des personnels, mise aux normes du local prêté par la Mairie, achat des 
machines…Ce projet de fabrication de charbon de paille, plus écologique et économique que le 
charbon de bois, permettra de faire travailler une vingtaine de personnes 
. 
Intervention de Dominique pour les parrainages et de Josiane pour les ateliers de femmes. 
Témoignages de participants à la mission 2019. Dominique Chausson comme nouveau 
participant. Jacques, responsable de chantier dans une nouvelle école Fasse Oncad. 
 
Election des membres du bureau. Tous les administrateurs sortants sont réélus. Il n’y a pas 
de nouveau candidat. Une convocation a été envoyée par mail à tous les adhérents le 4 
novembre 2019. 
Président : Guy Bertrand 
Vice-président :Jean-Pierre Lechevalier 
Trésorier : Pierre Lemoine 
Secrétaire : Marie-Odile Perrier 
 
Rapport d’orientation. 
 Avant de clore notre Assemblée Générale, je me dois de dire un mot sur l’avenir de 
notre association.  
Au retour de  chaque mission, nous nous réunissons à chaud afin de faire le bilan de celle-ci et 
d’évaluer notre travail mais aussi la pertinence de nos actions. 
Nous constatons que nos chantiers toujours nés de la demande locale sont de plus en plus 
lourds et dispendieux. Bien sûr ils sont toujours et resteront en lien direct avec notre volonté 
de faciliter la scolarisation des enfants et d’améliorer leurs conditions de vie. Ceci passe entre 
autre par une plus grande autonomie des familles. 
Cette année encore nous allons investir une nouvelle école : Mbour Saly Carrefour, dans le 
même esprit que FISSEL (création d’une cantine, aménagement d’un jardin pédagogique, 
travaux d’amélioration et de constructions de toilettes, notamment pour les filles, etc. 
Catherine, adhérente est en train de lever des fonds qui seront dédiés entièrement à cette 
opération. Gageons que ce devrait être une réussite. 
Toutes nos interventions se font dans le respect des populations locales et en collaboration 
avec les responsables des mairies, les chefs de village, les parents d’élèves et leur délégué CGE 
et bien entendu l’inspection d’académie, les directeurs et enseignants de l’école,  les artisans 
locaux. 
Notre volonté de rendre responsables les populations locales va nous amener à diminuer le 
nombre de participants à nos missions. Le travail là bas consistant de plus en plus à planifier 
et organiser les chantiers. 
Par contre nous espérons accroitre le nombre de nos adhérents et par conséquent notre 
capacité financière. J’en appelle ici à l’aide de nos adhérents actuels pour le recrutement, 
imaginons simplement un adhérent nouveau pour un ancien et ce sont près de 4 000 euros 
(2 600 000 fcfa) que notre trésorier peut redéployer sur les chantiers. 
 
L’assemblée est close. 
Le Président                                                                                 La secrétaire 


